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Cancer 1993 

Bâtir. Savoir ce qu’on doit faire. 

L’impermanence. La sincérité. Ici et maintenant. La beauté. 
Chercher l’Eveil au Centre, la clé : la Méditation. 

Le Grand Architecte de l’Univers. La rigueur. 

Ne pas se lamenter sur le chaos. 

Dialogue entre Monique et Gilbert Le Capon. 

Gilbert : Est-ce que tu voudrais reprendre un point de ce texte ( qui est contenu dans 
Méditations pour le Bien Commun sous l’intitulé ‘’ de l’âme groupe au groupe d’âmes ‘’ 
voir rubrique CD ) pour qu’on en parle ensemble, tous les deux et tout le groupe subjectif 
invisible mais présent. 

Monique : Il y a deux points essentiels qui pour le moment centralisent mon attention parce 
qu’ils touchent à la fois les racines de la vie et l’évolution. 

La nécessité de comprendre les racines de la vie peut sembler abstraite mais en définitive 
c’est fondamental, parce qu’elles seules quand on les comprend permettent de vivre. Si on 
ne les comprend pas on ne peut pas vivre. 

Un être intelligent ne peut vivre que s’il comprend pourquoi il vit. 

Il est donc fascinant, pour nous tous immergés dans la Matière de la Terre - dans le chaos 
des événements du temps-, de comprendre le cheminement de l’âme groupe vers une 
position libre, indépendante, participante, collaborant volontairement, délibérément avec le 
Groupe d’Ames. Il y a une grande distinction à faire, qui demande réflexion entre : 
- l’âme groupe, 
- et le Groupe d’Ames. 

Cette distinction est indispensable à l’étudiant qui veut comprendre son but puisque tout le 
monde cherche son but et finit par se poser la question : pourquoi je suis là, pourquoi je vis ? 

Eh bien ! Justement, quelle différence y a-t-il entre : 
- l’âme groupe et le Groupe d’Ames, 
- l’instinct grégaire et la Conscience de Groupe ? 
En fait, il n’est pas nécessaire que chacun cherche un but particulier ; Il y a un but humain à 
atteindre, le but du règne humain. Bien sûr, chacun est particulier dans le règne humain, 
mais chacun avec ses particularités participe au même but. 

Tout le monde veut atteindre le même but mais pas comme un troupeau, pas comme une 
âme groupe, pas comme les moutons de Panurge qui vont tous se jeter dans l’abîme. 
Non, le but doit être atteint en tant que Groupe d’Ames, c’est ce qui est proposé au règne 
humain. Quand on comprend ça, c’est passionnant parce qu’alors chacun à sa place sait ce 
qu’il doit faire avec les autres. 
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Gilbert : Donc, pour savoir ce qu’on a à faire il faut se trouver soi-même d’abord, et en se 
Trouvant, en découvrant qui on est, on s’aperçoit qu’on sait ce qu’on fait, ce qu’on doit faire 
et pourquoi on le fait. 

Toute la question est liée à l’Eveil de la personne, de l’individualité. 
Donc, toute la question consiste à passer de l’âme groupe animale au Groupe d’Ames 
Spiritualisé via la naissance dans l’individu, dans la personnalité. 

La naissance dans la personnalité est donc l’objectif numéro un, mais, il n’est pas suffisant en 
soi. On a quitté l’âme groupe, l’instinct grégaire, on est né à soi-même, mais là va 
commencer un deuxième volet, un deuxième effort. 
Le premier effort c’était de naître dans sa personne. 

Le deuxième c’est de savoir ce qu’on a à faire. 

Alors, on a dit : ‘ Celui qui naît dans sa personne, par le fait de naître dans cet état sait ce 
qu’il a à faire ‘. Ça c’est important, il faudrait essayer de le montrer. Au fur et à mesure 
qu’une personnalité s’intègre, les valeurs de la Lumière de l’Ame s’immiscent, se mixent. 
Il y a un mixage qui s’effectue quand la personnalité s’intègre bien. 
Elle s’intègre avec le moulage des Valeurs de l’Ame. , de la Lumière de l’Ame. 
Ça c’est la bonne intégration. 

Donc, il ne suffit pas de découvrir sa personnalité, il faut trouver la bonne personnalité, celle 
qui naît avec le matériau lumineux des Valeurs de l’Ame. 
Ç’est ça aussi construire sa maison personnelle, qui fait qu’en tant que personne éclairée on 
pourra s’immiscer dans un Groupe, plus dans une âme groupe, mais dans un Groupe d’Ames. 

Alors ? comment peut-on découvrir la notion de l’âme en tant que Groupe d’Ames ? 

Il faut naître dans sa propre âme, c’est la naissance bien faite de la personnalité qui 
s’immisce, qui se malaxe avec la Lumière de l’Ame. 
C’est pourquoi il est très important de bien intégrer sa personnalité dans le bon axe, dans la 
direction de droite, je dirai, parce qu’une personnalité peut s’intégrer et devenir une très forte 
personnalité mais dans la direction de gauche (1). 

Alors, que doit faire un être de bonne volonté de ne pas se tromper ? 

Ça c’est difficile, d’autant plus que la recette ou la réponse ne vient pas de l’extérieur mais 
l’individu doit la trouver en lui-même. 

La réponse est que la clé réside dans le fait de ne pas tricher avec soi-même. 

Un tricheur va vers la gauche, le sait mais il continue et en cela il triche. 

Note transcripteur : Rien à voir avec ce qu’on entend par la droite et la gauche en politique. En ésotérisme, ce 

qu’on appelle le sentier de gauche est celui de l’involution qui fait pénétrer l’homme toujours plus profondément 

dans la matière dense et le sentier de droite de l’activité correcte est celui qui conduit au dépassement de la 

matière vers la conscience du corps spirituel par lequel il peut agir dans le règne de l’âme. 

Sur le sentier de gauche il devient un magicien noir développant seulement les pouvoirs de la personnalité, 

subordonnés aux buts égoïstes de celui qui poursuit des satisfactions personnelles et ambitieuses, ce qui le limite 

aux trois mondes et lui ferme la porte qui s’ouvre sur la vie. Sur le sentier de droite, ayant maîtrisé la 

personnalité, il pratique la magie de la Fraternité Blanche qui œuvre toujours dans la lumière de l’âme et avec 

l’âme dans toutes les formes, ayant dépassé l’ambition du soi personnel. 
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Aller vers les Valeurs de la Droite, de la Lumière met fin à toute tricherie. 
De sorte que le mot clé de celui qui intégrera correctement sa personnalité avec la Lumière de 
l’Ame c’est : sincérité, voilà la clé. 

Pourquoi compliquer les choses ? 

Si on décide d’être sincère à partir de maintenant et sans déroger, d’instant en instant, on 
intègre sa personnalité correctement, le mot clé c’est la sincérité. 

Monique : Oui, parce que dans la sincérité il y a toute la bonne volonté. Un être de bonne 
volonté, porte automatiquement en lui l’embryon de toutes les valeurs de l’âme parce que 
quelqu’un de bonne volonté par définition - c’est un pléonasme -, dirige ses efforts vers ce 
qui est bon, ce qui est juste, ce qui est beau, et toute sa volonté est dirigée dans ce sens. 

Si on se trompe, si on fait erreur, c’est permis puisque l’expérience résulte de la recherche. 
Dans la recherche on peut se tromper, mais si on est de bonne volonté on reconnaît l’erreur et 
on la rectifie, alors tous les espoirs sont permis et on avance ; On n’avance que comme ça. 
Quelque route que l’on prenne, quelque chemin que l’on suive, quelque expérience que l’on 
fasse on va se tromper mais on rectifie et on s’enrichit de ce vécu et on évolue. 

Pourquoi s’enrichir, évoluer, avancer ? 

Parce qu’il y a le moteur, le motif, il y a la bonne volonté qui toujours pousse en avant. 
Cette bonne volonté on pourrait dire qu’elle est vraiment universelle parce que l’homme ne la 
fabrique pas, elle existe, elle fait partie de tout ce qui existe. 
En fait, l’homme de bonne volonté la laisse jaillir de lui-même, elle fait partie de la vie, elle 
est dans la vie, elle est la vie elle-même. 
Il suffit de ne pas faire obstruction par la tricherie, on dit bien : 

‘’ Paix sur la Terre aux Hommes de Bonne Volonté “. 

C’est vrai, parce que celui qui a de la bonne volonté est en paix avec sa conscience. 

Gilbert : Nous évoluons à l’aide de valeurs préexistantes ; La bonne volonté est une valeur 
préexistante, on ne la fabrique pas mais on peut y adhérer, et parce qu’elle existe cette 
adhésion résulte d’une décision personnelle. 

Puisque nous évoluons à l’aide de valeurs préexistantes, l’image me vient que cela 
correspondrait presque à des bouées que nous lancerait Dieu. 

Dieu nous lance des bouées, l’une d’entre elle c’est la Lumière de l’Ame avec sa bonne 
volonté, mais en tant que personne humaine libre - venant de naître dans la personnalité libre 
en tant qu’individu -, nous pouvons opter pour cette bouée que l’on perçoit, nous pouvons 
nous accrocher à cette bouée ou non. 

Ce que j’appelle l’insincérité, c’est le fait d’avoir reconnu en tant que personne la bouée et de 
ne pas la saisir. 

Quand je ne saisis pas la bouée de la bonne volonté ou de la valeur de l’âme qui s’annonce, 
qui s’avance vers moi, je sais que je ne saisis pas ce que j’aurais dû saisir. Je le sais et si je 
persiste c’est là qu’est l’insincérité, l’absence de sincérité. 
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Je ne prends pas ce que je sais que j’aurais dû prendre et qui aurait été bien. 
Je le sais, celui qui n’est pas sincère le sait. 
Celui qui n’a pas la bonne volonté le sait. 
Et, c’est parce qu’il le sait, qu’il le veuille ou non qu’il va s’accabler lui-même. 
Ça peut aller jusqu’à la destruction mais je n’irai pas si loin, il y a toujours des moments de 
redressement possible parce que Celui qui nous tend la bouée - Dieu -, a une patience infinie, 
Il nous la présentera jusqu’à ce qu’on ait un refus catégorique mais ce cas est exceptionnel. 

En vérité, la plupart des hommes n’ont pas pris la bouée tendue par Dieu mais il vient un jour 
où ils la prennent quand même. 

Pourquoi pas aujourd’hui et tout de suite ? 

Ici et maintenant nous décidons de vivre la Lumière de l’Ame, de bâtir cette maison  
illuminée, et de l’habiter. 
Ici et maintenant, pas demain, pas plus tard, tout de suite ! 
C’est une expérience dans l’immédiateté. 

C’est une expérience de vie. 
La vie est toujours immédiate. 
La vie est toujours dans l’instant présent. 

Réveillons-nous dans l’instant présent. 
Celui qui est réveillé dans l’instant présent connaît son âme, il connaît l’Ame qu’il Est et il 
connaît l’Esprit qu’il Est. 

Faire attention à l’instant présent c’est là que résident toutes les Valeurs de Lumière. 

La Lumière n’est pas dans le passé, elle est peut-être dans le futur, mais elle n’est pas pour 
moi parce que le futur n’existe pas encore, mais ‘ dans le Présent il y a la Lumière ‘ et je peux 
vivre cette Lumière par ma Bonne Volonté, par ma Sincérité, par ma Foi car encore une fois 
on va parler de la Foi. 

Qu’est-ce que c’est que la Foi ? 

C’est de répondre ‘ Oui ‘ à une Présentation Divine. 
Elle a toujours lieu dans l’instant présent et ce n’est rien d’autre que la 
foi. La personnalité que nous sommes peut répondre : non. 
Ça c’est le drame ou la beauté de la condition humaine qui est libre. 

Monique : Oui, toutes ces valeurs sont des valeurs d’aptitude, d’acceptation. 
Donc, l’acceptation des valeurs présentées par Dieu sont des matériaux de Lumière. 
C’est assez curieux parce qu’on retrouve là toute la pratique de l’enseignement du Maître 
Tibétain dans la Psychologie Esotérique (1 ) Quand il nous donne des méditations avancées 
qui sont des méditations dont l’utilisation consciente, volontaire, délibérée, représentent des 
valeurs de Lumière, de bonne volonté, des valeurs de l’âme, ces matériaux de Lumière sont 
en quelque sorte des bouées pour l’étudiant. 

Note : La ‘ Psychologie Esotérique ‘ est détaillée dans les deux premiers livres du Traité sur les Sept Rayons. Les 

méditations dont il est fait mention sont incluses dans Disciple dans le Nouvel Age 2 volumes, d’Alice Bailey, 

Editions Lucis. 
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d’Ames Libres et Responsables qui adhèrent aux attributs présentés. 

La méditation sur la Parole de l’Ame dans le Cancer nous invite à fouiller plus avant, à 
monter encore plus haut pour découvrir une manière de méditer encore plus avancée qui est 
en relation justement avec les Rayons. 

Dans le Cancer, les Rayons concernés sont : le Troisième et le Septième. 
Le Maître Tibétain indique que l’étudiant peut méditer sur tous les Rayons et sur les attributs 
présentés qui sont justement les qualités de Dieu, les qualités du Grand Tout, les qualités qui 
sont la Vie même de tous les Groupes d’Ames. 

De tous les attributs présentés actuellement dans le Cancer pour : 
“Construire la Maison Illuminée de l’Humanité, de toute la Planète, et de chacun,“ 

On pourrait dire que celui qui est le plus évident dans cette construction au sein de laquelle 
l’Ame Christ en chacun de nous et dans l’Humanité où Christ veut habiter c’est : 

‘’ la Beauté ‘’. 

Il y a une clé aussi qui fait reconnaître le constructeur, celui qui est un Fils de Dieu : 
‘’ qu’il s’agisse d’une petite ou d’une grande construction, ce qu’il construit est beau ‘’. 

La beauté c’est un attribut présenté et comme l’homme cherche la Vie Eternelle il va trouver 
une raison de vivre dans tout ce qui est beauté. 
Dans le Cancer on observe l’éclatement de la beauté de la nature, toutes les formes viennent 
à s’épanouir dans la beauté, et derrière cette beauté il y a ce qui permet à la beauté d’exister. 
C’est cela qu’il faut que l’homme cherche, et non pas la beauté d’une forme en soi parce 
qu’elle est éphémère, mais derrière la beauté de cette forme il y a Celui qui Est Présent dans 
la beauté, c’est Celui-là qu’il faut chercher et c’est pourquoi Baudelaire disait : 

‘’ l’artiste crie de douleur avant d’être vaincu ‘’, quand il veut construire la beauté. 

Il crie de douleur parce que la beauté est éphémère. 
Parce qu’il se rend compte que la beauté qu’il perçoit, il ne va pas forcément arriver à la 

transmettre à son tour comme il l’a vu. 
Mais, ce qui compte ce n’est pas forcément que l’artiste présente la beauté, c’est d’accepter 
la beauté qui existe et surtout celui qui se cache derrière la beauté. 

Il faut aller chercher l’Architecte, - le Grand Architecte de l’Univers, comme il est dit en 
maçonnerie (1) -, Celui qui se trouve derrière la beauté présentée que l’on peut toucher, que 
l’on peut voir. Il faut que nous allions derrière la beauté contemplée pour le trouver et si on 
le trouve Lui alors on trouve la Vie. Alors, on peut engendrer la beauté, mais on criera de 
douleur tant qu’on restera en deçà de la beauté. 

La beauté nous est présentée pour qu’on la traverse et qu’on trouve le Grand Architecte 
créateur de beauté. On devient soi-même créateur de beauté quand on est fondu, reconnu 
comme vivant uniquement en Lui et par Lui. 
La beauté est donc une clé sur le chemin vers Dieu, vers l’Absolu, vers soi-même, vers le 
Soi Suprême dans la Vraie Vie. 

Note : Ceux qui suivent le sentier de la Franc Maçonnerie étudieront avec intérêt ‘ l’Esprit de la Maçonnerie ‘ de 

Foster Bailey, Editions Lucis. 
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Gilbert : Pour qu’on puisse traverser la beauté d’une forme, Dieu dans Son Dessein s’est 
arrangé pour que la forme ne soit pas éternelle ; Si la forme n’est pas éternelle, la beauté non 
plus. C’est ainsi que Dieu nous pousse à chercher ce qui est au centre des formes, et non pas 
à braquer notre regard et notre attention sur la forme elle-même, fut-elle belle. 

C’est pourquoi toutes les formes naissent, s’épanouissent dans la beauté de cette plénitude et 
disparaissent, c’est parce que nous sommes dans un monde de formes où nous nous éveillons 
en tant que personnalités. Mais, notre Père, Dieu, souhaite que nous percions les formes et 
que nous trouvions la Vie qui informe, qui est à l’intérieur de la forme, qui nous donnera la 
Vie Eternelle par osmose ou par découverte de ce que nous sommes : 

‘’ une fraction de cette Vie Eternelle. ‘’ 

Donc, il fallait qu’il y ait la beauté et il fallait qu’il y ait l’impermanence, la fragilité. 

Plus une forme est belle plus on remarquera qu’elle est fragile. 
Il n’y a pas plus fragile qu’une rose. 
Il n’y a pas plus beau qu’une rose. 

Dieu nous montre donc l’impermanence pour que nous découvrions la permanence. 
C’est une Loi de la Vie qu’il faut comprendre ; Dieu nous dit : 
- ne vous attachez pas aux formes, si belles soient-elles, elles passeront, 
- mais, cherchez là où les vers et la rouille ne se mettent pas. 

L’indication est donnée mais ensuite il nous appartient de faire ce qu’il faut, de prendre les 
décisions nécessaires et de trouver le chemin qui mène : 
- de l’impermanent au permanent, 
- de l’irréel au réel, 
- de la mort à la Vie. 

Tout concourt au bien, même si c’est dur, même si c’est difficile. 

On pourrait trouver la cause de toutes nos souffrances, qu’elles soient légères ou intenses 
dans le fait de l’attachement qu’on a donné à une forme au détriment de la Vie qui la formait. 
Mais, comme nous nous sommes éveillés dans les formes, que nous sommes les enfants de la 
forme, il est normal qu’on s’attache aux formes, il est normal que nous souffrions, c’est un 
passage obligé. 

C’est par cette souffrance qu’on s’éveille à une zone intérieure en soi-même qui ne souffre 
jamais ; Alors on reconsidère le monde des formes, cette fois-ci à partir de l’informe, à partir 
de l’intérieur, d’instant en instant, du centre à la périphérie et non plus dans un mouvement 
circulaire incessant dans la périphérie, comme on faisait avant de s’éveiller au centre. 

On devrait toujours chercher l’Eveil au centre. 
On découvre le centre en découvrant ce qu’il n’est pas. 
On prenait pour le centre ce qui était la périphérie. 
On prenait pour la Vie ce qui n’était qu’une apparence. 

Il nous faut découvrir toutes ces choses. 
Il faut faire toutes ces choses et ce n’est pas facile. 
Quand on en est sorti on comprend pourquoi elles étaient nécessaires ? 
Mais, quand on est dedans on ne comprend pas pourquoi elles le sont, et on se met en colère. 
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Monique : La clé reste bien la méditation, c’est à dire l’utilisation de la pensée. 

Celui qui se contenterait de lire de temps en temps quelque chose, d’écouter de temps en 
temps le cd de sagesse d’un autre, il va traîner, il n’avancera pas, c’est comme s’il s’amusait 
à barboter dans une mare au lieu d’aller se mettre à nager dans l’océan. 

Pour aller trouver le Point Central de Vie il faut nager. 
Et, pour nager on fait une brasse après l’autre, on ne s’arrête 
pas. Si on s’arrête, on barbote. 

La méditation qui nous fait avancer c’est l’utilisation de la pensée. 
C’est elle qui construit, la pensée soutenue, le travail soutenu. 
Seule la méditation permet de ne plus se laisser ballotter par un quotidien mal vécu. 

Entendre des cd de méditation, lire un livre de sagesse c’est bien, ça donne une impulsion. 
Mais, après il faut commencer à travailler, prendre les indications qui sont dans les livres, 
dans les cd et pratiquer la méditation tous les jours, y travailler chaque jour par la pensée 
parce que la pensée c’est toujours : ‘’ en avant, en avant ...” 
Et, un jour on s’aperçoit qu’on arrive au centre vital. 
D’abord on avance sur le Rayon de la Lumière, jour après jour on avance et ce Rayon nous 
conduit inévitablement au Centre, à la Source même. 

On ne peut pas jouer, s’amuser à faire semblant et laisser tomber quand ça arrange la 
personnalité, si non on barbote, on picore ici ou là, mais alors là ce n’est pas du travail ! 

Gilbert : Qu’est-ce qui fait que beaucoup picorent, se laissent ballotter comme un bouchon 
? Pourquoi ne déploient-ils pas l’énergie fondamentale qui est la leur ? 
Pourquoi se laissent-ils toucher par l’extérieur, masser les chakras et autres sottises alors 
qu’ils devraient générer d’eux-mêmes quelque chose dans la méditation, dans l’emprise du 
mental ? 
Qu’est-ce qu’un méditant ? 

C’est une forte personnalité qui a l’aptitude de modeler sa substance mentale pour créer des 

œuvres de beauté, des formes de beauté. 

Si on ne fait pas ça, si on n’agit pas ainsi du centre à la périphérie qu’est-ce qui se passe ? 

On ne naît pas, on n’existe pas, on est une pauvre petite chose désorientée qui va d’un 
instructeur à un autre, subissant des ennuis de toutes sortes. 

Alors, qu’est-ce qui fait qu’un être accepte l’obédience d’un autre alors qu’il devrait 
découvrir sa propre obédience ? 
Qu’est-ce qui fait que nous voyons autour de nous les gens courir d’un instructeur à un autre, 
d’un livre à un autre, d’un séminaire à l’autre, sans interruption, comme s’il n’y avait pas un 
moment où ils commenceraient à naître en eux-mêmes ? 
Qu’est-ce qui provoque ça, est-ce de la paresse, de l’immaturité ? 

Si c’est de l’immaturité il y a de l’espoir parce que celui qui est immature deviendra mature, 
c’est une question de temps. 
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Mais si c’est la paresse c’est plus grave parce qu’il pourrait le faire, il est déjà né, il est déjà 
mature mais il ne peut pas avancer. 
Qu’est-ce qui l’empêche ? 

La paresse, mais qu’est-ce que c’est la paresse ? 

Quand on est né dans la Vie ça n’existe pas la paresse, il n’y a pas de place pour la paresse. Il 
y a une irradiation constante, une création constante. 
Je ne comprends pas qu’on puisse se laisser influencer par les autres au point de ne pas 
commencer à faire soi-même le premier pas, se jeter dans le grand bain. 

Monique : Justement, c’est sans doute parce qu’ils ne sont pas nés (1) C’est encore l’âme 
groupe, c’est l’instinct grégaire. 

Alors il y en a un qui va voir monsieur ou madame untel qui fait des salamalecs avec ses 
mains et qui dit : 
- je vais te donner la Lumière, 
- je vais t’initier à la sexualité de Dieu. 
Des mots comme ça sont employés, et parce que quelqu’un y est allé on y va aussi et on y 
court comme un mouton de Panurge. 

Avec un peu de chance il y en a un qui va dire : 
- tiens je connais ici un groupe qui pratique la méditation, 
- et où il y a des valeurs présentées, des Valeurs de Lumière, des matériaux de Lumière. 
Dieu merci il y en a, ces groupes là ne font pas de bruit. 
Alors, avec un peu de chance il va y arriver, s’il ouvre vraiment ses oreilles - parce que tout 
le monde a des oreilles -, s’il entend il va rester dans ce groupe là et il va peut-être grandir 
parce que là il va comprendre qu’on l’invite vraiment à travailler, qu’on l’invite à l’effort.. 

Là, ou bien il va apprendre la brasse, ouvrir ses bras et nager. 
Ou bien il ne va pas vouloir et à ce moment là c’est la paresse qui entre en jeu parce qu’il va 
se dire : 
- Oh, là, là ! Il faut que je travaille sur moi-même, 

- il faut que j’utilise la pensée, que je décide librement, 
- et que je bâtisse en moi la maison illuminée. 

Alors, il va choisir ou bien il le fait ou bien il va dire : 
- je vais à tel endroit parce que là-bas ‘ on me porte ‘, 
- là-bas on me dorlote et ça me fait du bien. 
Celui qui préfère choisir ces choses là, eh bien il est libre ! 

Là où il faut travailler on ne fait pas de cinéma ! 
Il faut de la rigueur, un architecte ne peut construire une maison qu’avec de la 
rigueur. En absence de rigueur la maison s’écroule. 

Gilbert : Le fil à plomb, l’équerre ... 

Note : L’initiation de la naissance est expliquée dans deux livres : de Bethléem au Calvaire, et Rayons et 

Initiations d’Alice Bailey, Editions Lucis. 

. 
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Monique : Sans rigueur il n’y a que de l’évanescence, du flou artistique, il n’y aura pas de 
construction. Alors, celui qui a vraiment envie de quelque chose de vivant, de solide, de vrai, 
il doit vouloir la rigueur. 

Ceux qui ont peur de la rigueur ne sont pas des constructeurs. 
Ils ne s’approchent pas de la Hiérarchie 

La Hiérarchie Spirituelle ne bâtira sur Terre le Royaume de Dieu que dans la rigueur. 
Partout où l’homme voit de la mollesse, et dans tout ce qui fait vibrer le nombril - dans le hard 
rock(1) etc. -, il n’y a rien dans tout ça qui fasse partie de la construction de la Hiérarchie. 

La Hiérarchie invite à l’effort, toujours à l’effort. 

Gilbert : D’ailleurs dans l’effort, dans la rigueur il y a la joie du créateur qu’il faut découvrir. 
On arrive à savoir parce qu’on travaille dans la rigueur, dans la beauté des mesures et on 
devient savant par ce travail. 

Monique : La rigueur ouvre la porte à la vraie liberté, à la joie. 

Il n’y a pas de soucis à se faire, tous ceux qui choisissent le paraître, le non-effort et le 
ballottage sont ceux qui refusent la rigueur vis-à-vis d’eux-mêmes. 
Tant pis, ils se casseront la figure, alors ils comprendront qu’il faut quand même se décider à 
faire un petit effort. 

Gilbert : L’être humain ne peut se découvrir ou ne peut découvrir vraiment ce ‘’qu’Il Est” 
que dans une action dirigée, commandée avec rigueur. 

La rigueur, il ne faut pas la prendre dans le sens péjoratif d’effort douloureux. 
Au contraire, la rigueur c’est la joie de l’acte bien fait, il y a toujours une rigueur dans cet 
acte et la rigueur c’est la joie, ce n’est pas la souffrance, ce n’est pas l’effort pénible, c’est la 
joie de l’action ; Il faut l’avoir découvert. 

Celui qui se laisse porter par les autres n’a pas découvert la joie de son action 

personnelle. Il faut découvrir la joie de l’action personnelle. 

Monique : En fait, la rigueur c’est le goût de la beauté, c’est le goût de la vérité. 

Gilbert : C’est le goût de la Vie, donc le mot rigueur est assez mal compris, de façon  
péjorative le mot est associé à : 
- ça fait mal, c’est ennuyeux, 
- il est rigoureux avec moi. 
Non, ce n’est pas ça. 

Etre rigoureux avec soi-même signifie : on doit être fort, puissant, créateur. 
Et, on découvrira la joie dans la création, on découvrira le savoir dans le 
travail. Les initiés disent : ‘’ je sais parce que je travaille ‘’. 

Note : Cette fausse culture musicale d’inspiration mauvaise et subversive exerce une influence perverse sur les 

jeunes. Elle est conçue de façon à exacerber les instincts sexuels et à favoriser la réaction du système nerveux et du 

cerveau aux diverses drogues hallucinogènes. Elle exaspère les instincts de violence, de meurtre et d’émeutes. Elle 

stimule parfois les participants à l’auto mutilation, au suicide, ou à l’agression physique du partenaire. 
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Monique : Oui, c’est pourquoi j’emploie le mot rigueur délibérément parce que c’est une des 
colonnes de l’Arbre de Vie (1) on pourrait dire aussi de l’Arbre de la Trinité de l’Architecte 
bâtisseur. Il y a la colonne centrale mais il y a aussi la colonne d’Amour et la colonne de 
Rigueur. 

La colonne centrale qui est la colonne de synthèse de la Vie se situe au milieu des deux 
autres. Mais, la colonne d’Amour n’existe pas sans la colonne de Rigueur, si non ce n’est pas 
le Vrai Amour. Justement, l’Amour est dans cette Rigueur qui fait qu’on s’impose et qu’on 
s’applique au respect du travail et de la Loi, que l’on reconnaît le juste effort. 
C’est là seulement qu’il y a la Vraie Joie, si non ce n’est pas de la joie c’est du factice, c’est 
de l’artifice. 

Gilbert : D’ailleurs la Rigueur et l’Amour sont les deux branches de l’Arbre de Vie. 

Quand on voit un petit brin d’herbe qui est heureux de percer le macadam c’est parce qu’il y 
a eu en lui la vie centrale, la rigueur et l’amour et qu’il a pu faire son acte de vie, son 
expansion de création. 

Monique : S’il n’avait pas persisté dans sa trajectoire, sans dévier d’un iota, il serait resté 
enfoui, il serait mort sous le goudron ; C’est parce qu’il a voulu qu’il a continué. 

Gilbert : L’alternative est simple c’est la vie ou la mort. 

Monique : En fait, celui qui s’efforce de construire, de bâtir parce qu’il a étudié et qu’il veut 
étudier les Lois de la Construction trouve l’enseignement du Maître Constructeur. 

Pour se diriger vers la Maîtrise il accepte de plein la discipline qui fait de lui un apprenti, puis 
un compagnon sur le Sentier. Alors, il se rend compte qu’il s’agit d’un tel travail que cela va 
lui demander l’éternité s’il poursuit sa trajectoire ; Il fait comme le brin d’herbe qui ne 
décroche pas de sa volonté de percer le goudron, jour après jour il travaille avec les matériaux 
justes de la pensée juste, belle, bonne, vitale, vivante, imprégnée de Lumière et il construit. 

C’est là qu’il se rend compte que ce travail s’effectue inévitablement dans le Monde qui est le 
sien, sur la Planète qui est la sienne. Il se rend compte aussi qu’il existe un grand groupe de 
constructeurs constitué par tous ceux qui ont adhéré à ce sens de la construction. 
Evidemment, ses frères ont la même volonté, la même vision et ils travaillent avec les mêmes 
Lois, qui sont celles du Grand Maître Constructeur, du Grand Architecte de l’Univers. 
Il voit bien à ce moment là qu’il y a une grande différence entre : 
- l’âme groupe qui est animée d’un instinct grégaire - ceux qui vont suivre un soi disant 

gourou fumiste -, qui les prend sous sa coupe, 
- et le Groupe d’Ames qu’il a trouvé et rejoint pour participer au travail de Reconstruction du 

Temple Planétaire parce qu’il le veut bien alors que personne ne le force à le faire. 

Il y a les outils présentés, les valeurs présentées, mais c’est à chacun de prendre sa part et de 
travailler, de participer, le Maître Constructeur n’oblige personne. 

Note : Référence est faite ici à la kabbale et aux trois piliers : celui de l’Amour et de la Miséricorde se situe à 

droite du pilier central de l’arbre de Vie, celui de la Rigueur à gauche et celui du centre correspond au pilier de 

l’Equilibre et de la douceur. Cet Equilibre s’obtient naturellement par le développement harmonieux des chakras 

qui résulte de la méditation et des actions justes dédiées au service pour le bien commun. 
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C’est le compagnon constructeur qui va suivre la formation de l’apprenti. 
Le Maître ne va pas s’en occuper, c’est au compagnon qui a une expérience plus grande que 
celle de l’apprenti de le superviser. 

Et quand l’apprenti dira au compagnon : ‘ j’ai essayé de travailler mais je n’y arrive pas, ça 
ne marche pas ‘. 
Bien sûr, le compagnon va lui montrer le ‘ Chemin de la Rigueur’. 

Alors, l’apprenti devra choisir, soit il acceptera de suivre volontairement cette discipline, soit 
il partira ailleurs - pour aller barboter dans une mare le temps qu’il veut -, personne ne le 
retiendra, ne l’obligera à quoi que ce soit, il est libre. 
L’apprenti fera ce qu’il voudra, mais s’il veut travailler il lui faudra s’attacher à la rigueur au 
sein du Groupe d’Ames qu’il perçoit et qu’il commence à comprendre. 

Si l’apprenti choisit de travailler au Grand œuvre, c’est là qu’il découvrira la joie du Vrai 
Travail, et quand il aura goûté à cette joie, à cette liberté de la participation fraternelle, vraie, 
juste, bonne, il continuera à travailler pour devenir un jour compagnon. 
Puis plus tard - beaucoup plus tard -, il deviendra un Maître Constructeur. 
Mais, peu importe le temps n’existe pas. 
La trajectoire va dans l’Infini et c’est là qu’on s’aperçoit que sur toute la Planète, dans le 
monde entier on est en train de Bâtir la Nouvelle Demeure. 

C’est vrai qu’il faut y croire et persévérer pour voir la victoire future de tous ceux qui sont 
des Vrais Constructeurs, parce que ceux qui veulent barboter font tellement de bruit que 
l’apprenti qui n’est pas assez solidement fixé - intéressé par le travail entrepris et ne 
regardant que lui -, peut se laisser désarçonner par ceux qui ont choisi la voie de la facilité. 
Mais, ceux qui optent pour la facilité choisissent la mort. 
Alors, il faut s’accrocher solidement et regarder l’attribut présenté. 

Il y a encore une Loi qui agit dans le Cancer par le Septième Rayon, c’est la Loi de Répulsion. 
Elle dit que pour avancer, pour ne pas se laisser emporter par le chaos, le constructeur qui 
fonctionne avec ce Septième Rayon doit garder les yeux fixés sur la pièce de beauté ordonnée, 
c’est à dire sur le plan présenté, sur la beauté présentée, sur la construction présentée. 

Pendant qu’il travaille à ce but et qu’il ne voit que le but qu’il a entrevu, il se nourrit d’une 
force, d’un pouvoir qui entre en lui, le traverse et qui va faire reculer le chaos. 
Mais, il faut garder l’œil fixé là où on voit qu’il y a des constructeurs, des travailleurs, des 
compagnons, tous ceux qui constituent le Groupe d’Ames, la Vraie Vie et les Vrais Valeurs. 

Si on regarde les vraies valeurs, elles grandissent en nous. 
Il ne faut surtout pas se mettre à contempler le mal, à s’y complaire et pleurer sur lui, 
sinon on n’en sort pas, on va se faire engloutir par lui. 
Il faut garder l’œil fixé sur les valeurs qu’on a vu ! 

Gilbert : Là est le secret de la réussite, on a vu les Valeurs de l’Ame, la Lumière et on doit 
persister ; Il ne faut pas quitter des yeux l’Ame en agissant dans le monde, c’est tout le secret, 
c’est toute la révélation, l’Eveil. 

Le but de la Vie c’est de trouver l’Ame et de ne pas la quitter, d’agir dans le monde avec la 
pulsation de l’Ame. 
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Monique : C’est pourquoi, le travail de tout constructeur affilié à la Hiérarchie consiste 
toujours, dans quelque domaine que ce soit , à présenter des valeurs de l’Ame. 
Si on observe attentivement on pourra voir - à la télévision ou ailleurs -, des êtres qui vont 
présenter ces valeurs. 

Ceux qui ne présentent pas ces valeurs ne sont pas de vrais constructeurs. 
Les vrais constructeurs présentent et maintiennent ces valeurs devant les yeux. 

Ceux qui mettent en évidence des gens qui sont accrochés à leur nombrilisme, à leur liberté 
égocentrée, à l’anarchie, ne sont pas des constructeurs et on ne votera pas pour eux. 
Il faut voter pour ceux qui présentent de vraies valeurs d’Ame . 

Si on reconnaît en soi les vraies valeurs , on pourra les reconnaître chez les autres. 
Maintenant, si on refuse de reconnaître ces valeurs en soi , si on préfère regarder son 
nombril , alors on va s’attacher à ceux qui présentent des valeurs identiques , c’est logique. 

La vraie valeur, la valeur présentée va toujours inviter à l’effort pour le bien commun , c’est 
là qu’on va la reconnaître, à contrario la valeur nombriliste , la valeur égocentrée fuit ce 
genre d’effort, elle est inféodée à certains groupes d’intérêts qui se moquent du bien général . 

Tout ce qui vient de la Hiérarchie invite à l’effort , à maintenir les vraies valeurs de l’Ame, à 
les vivre et ça demande de l’effort . 
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